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En quelle année êtes-vous arrivé à Marcoussis ? 
En 2002, 10 jours après mon mariage. Marcoussis est le village où nous avons voulu fonder et élever 

notre famille. 

 

Quelles études avez-vous fait ? 
J’ai un doctorat de physique nucléaire obtenu entre un laboratoire de Clermont-Ferrand et un 

accélérateur d’ions lourds à Darmstadt en Allemagne. 

 

Quel est votre parcours professionnel ? 
Je suis de la dernière classe à avoir effectué mon service militaire en tant que scientifique du 

contingent. C’était au Commissariat à l’énergie atomique de Bruyères-le-Châtel : j’y travaille encore 

aujourd’hui sans l’avoir jamais quitté. La diversité des opportunités m’a cependant permis d’y être tour 

à tour neutronicien en quête de publications, développeurs de diagnostics pour des équipes 

d’intervention, coordinateur d’équipes nationales contre terroristes, en charge de la surveillance des 

anciens sites d’expérimentations nucléaires en Polynésie et adjoint du service qui abrite le centre 

national d’alerte aux tsunamis, l’alerte aux forts séisme en métropole, le centre national de données 

qui surveille les essais nucléaires étrangers, entre autres. 

 

Avez-vous des activités associatives ? 
Je préside l’association du quartier des Fonceaux depuis seulement 2 ans. 

 

Quels sont vos centres d’intérêt ? 
Pour moi, l’équilibre entre vie professionnelle et famille passe par le sport et la musique. Tennis, squash 

et vélo ont laissé la place au fitness et au taïchi, en essayant de me tenir à l’un ou l’autre tous les matins. 

Deux soirées par semaines sont consacrées à la musique grâce à l’École des Arts entre comédie 

musicale et mon groupe de rock : les Green Blowers, les souffleurs de vert, verre, vers et vair. J’y chante 

et tente d’écrire des textes sur l’environnement, nos valeurs et les petites choses de la vie qui font le 

bonheur. 

 

Quelle est votre délégation dans ce nouveau mandat ? 
Je suis en charge, aux côtés d’Emmanuelle Grèze, du développement durable, de l’agenda Marcoussis 

2038, de la biodiversité et de l’adaptation au changement climatique. 

 

Quel est l’engagement qui vous tient le plus à cœur dans ce nouveau 

mandat ? 
Je me suis engagé pour contribuer à faire de ma ville un exemple inspirant pour préserver l’avenir de 

nos enfants. Comme les changements ne manqueront cependant pas d’arriver et nous seront imposés, 



tout ce que nous pourrons anticiper pour qu’ils soient acceptables me semble être un bon 

investissement.  


